
Rapport annuel 2022
Notre engagement contre la pauvreté



2022 Le déclenchement de la guerre en Ukraine a été un choc pour tous. 
Nous pensions qu’il n’y aurait plus jamais de guerre en Europe. 
Depuis février 2022, c’est pourtant une amère réalité. Consé-

quence : des personnes en fuite qui ont dû tout laisser derrière elles. Partout, des 
maisons et des infrastructures détruites, la détresse et le désespoir. Grâce à son 
réseau international, Caritas a été l’une des premières organisations humanitaires 
à intervenir. Caritas Suisse travaille en étroite collaboration avec les Caritas locales 
en Ukraine et dans les pays voisins. Les personnes qui ont dû fuir ont reçu des abris 
d’urgence et de la nourriture. En automne, Caritas a aidé les habitants à préparer 
leurs maisons pour l’hiver. En Suisse, les réfugiés ont été accueillis avec une soli-
darité sans précédent – là aussi, Caritas a apporté son soutien. 

Cette guerre a des conséquences, non seulement en Europe, mais dans le monde 
entier. Elle a provoqué une forte inflation, jusqu’à 200 % dans certains pays du Sud. 
Les denrées alimentaires sont devenues plus chères, hors de prix pour beaucoup. 
Le blé d’Ukraine manque particulièrement dans les pays pauvres. Et la crise clima-
tique aggrave encore la situation : les terres s’assèchent, le bétail dépérit, les sols 
s’érodent et les gens perdent leurs moyens de subsistance. Cette crise multiple 
aggrave la pauvreté. C’est un retour en arrière brutal. 

En Suisse aussi, les personnes à faible revenu souffrent de la hausse des prix de 
l’alimentation, de l’énergie et des primes d’assurance-maladie. Elles ont déjà épuisé 
leurs possibilités de faire des économies. Les Épiceries Caritas, qui vendent des 
denrées alimentaires et des produits d’usage courant à prix réduit, ont enregistré 
un nombre record de clients. Et Caritas Suisse a demandé que des mesures poli-
tiques soient prises.

De son côté, Caritas Suisse a depuis 2023 une nouvelle présidente : Monika Maire-
Hefti, ancienne conseillère d’État du canton de Neuchâtel. Âgée de 59 ans, elle 
connaît bien notre organisation puisqu’elle est membre du Présidium de Caritas  
Suisse depuis deux ans. Nous lui souhai-
tons la bienvenue et sommes heureux  
de pouvoir compter sur son expérience 
et ses compétences !
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L’Afrique de l’Est connaît une 
terrible sécheresse. Caritas 
vient en aide à la population 
avec des semences, du four-
rage et de l’argent liquide.

L’aperçu des comptes 
annuels montre d’où pro-
viennent nos recettes et 
comment Caritas les utilise.

Peter Lack dirige Caritas 
Suisse depuis avril 2022.  
Il nous parle de ses premières 
impressions et de ses  
objectifs.

Guerre en Ukraine. Depuis  
le 24 février 2022, Caritas 
soutient les personnes sur 
place et celles qui ont dû 
partir.

Les prix en Suisse augmen-
tent et les plus pauvres sont 
les plus touchés. Caritas  
demande des mesures  
rapides contre la crise.
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L’Ukraine est en guerre depuis le 24 février 
2022. Des millions de personnes fuient les 
attaques de l’armée russe. Elles cherchent 
protection dans d’autres régions ou à 
l’étranger, et se tournent désespérément 
vers les organisations humanitaires. Fin 
2022, le réseau international de Caritas 
avait aidé en Ukraine plus de cinq millions 
de personnes à faire face à cette terrible 
situation. 

Il faisait encore nuit lorsque la Russie a lancé sa 
première attaque le matin du 24 février 2022. 
Des explosions ont frappé différentes villes et ré-
gions du pays, causant de grandes souffrances 
à la population et faisant des millions de réfugiés. 
Des femmes, des hommes et des enfants ont 
dû quitter leur maison. Ils ont dû abandonner 
tout ce qui leur était cher pour sauver leur vie. 
Leur espoir d’une fin rapide des hostilités s’est 
amenuisé de jour en jour. 

Dès les premiers bombardements, Larysa a 
décidé de quitter sa ville natale, Melitopol. Elle 
n’était pas seule : 40 enfants lui étaient confiés 
dans un centre de réhabilitation. Elle a voulu 
échapper le plus rapidement possible aux tirs et 
aux explosions pour protéger les enfants. Au mi-
lieu de la nuit, elle a entrepris avec eux un voyage 
vers l’inconnu. En Pologne, ils ont été accueillis 
dans un centre Caritas, transformé en très peu 
de temps en centre d’hébergement d’urgence 
pour les réfugiés d’Ukraine. 

« Tentes de l’espoir » pour  
les premiers soins
Des centaines de milliers de personnes venues 
d’Ukraine sont arrivées en Pologne, qui est de-
venue le premier lieu d’accueil. Peu après la fron-
tière, Caritas Pologne a installé des « tentes de 
l’espoir » et de premiers soins. Les personnes 
épuisées y recevaient un repas, des vêtements 
chauds et des soins médicaux. Mais aussi des 
conseils, par exemple sur la manière dont les 
personnes en fuite pouvaient poursuivre leur 
voyage vers d’autres pays ou sur les possibilités 
d’hébergement, que ce soit pour quelques nuits 
ou pour plus longtemps. 

Certaines familles se sont installées en Po-
logne pour une durée indéterminée. Caritas les a 
aidées à trouver un logement et informées sur la 
situation scolaire ; elle leur a proposé les services 
de psychologues pour surmonter leurs trauma-
tismes. Il s’agissait de prendre particulièrement 
en compte les besoins des enfants. Tous les 
centres disposaient de salles spécialement amé-
nagées où les enfants pouvaient peindre, jouer, 
faire de la musique ou danser, bref, retrouver un 
peu de normalité. Les personnes particulière-

Aux côtés de ceux  
qui souffrent

Ukraine

Caritas est  
sur place

Une femme fait ses adieux à son 
petit-fils à la frontière avec la Pologne. 

La mère du petit garçon se met en 
sécurité avec ses enfants en Pologne.
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En 2022, le réseau international  
de Caritas a aidé

5,1 mio
de personnes en Ukraine : avec des colis  

alimentaires, un logement, de l’argent  
liquide, des conseils psychologiques  

ou une aide pour l’hiver. 





ment vulnérables ont également reçu de l’argent 
liquide. Caritas Suisse a aussi participé à des 
offres similaires d’organisations partenaires en 
Roumanie, en Slovaquie et en Moldavie, pour 
les personnes qui ne voyaient pas d’autre issue 
que de fuir l’Ukraine. 

Se préparer à temps aux situations 
d’urgence
Caritas Suisse a pu agir immédiatement grâce 
au réseau international de Caritas. Cette aide 
rapide et ciblée a été possible parce que Caritas 
Suisse s’appuie sur une collaboration bien rodée 
au sein du réseau qui avait déjà développé en 
commun des stratégies et des mesures d’aide 
possibles avant la guerre, pour être prêt en cas 
d’urgence. De plus, Caritas Suisse menait déjà 
depuis longtemps différents projets avec ses 
partenaires en Ukraine et en Pologne ; les orga-
nisations se connaissent bien et interagissent 
sans problème. Caritas Suisse a immédiatement 
envoyé dans la région un gestionnaire de projet 
ayant l’expérience de la guerre et des crises pour 
coordonner les actions.

Lors d’actions d’aide comme celle-ci, il est 
très important de pouvoir compter sur des col-

laborateurs et des bénévoles qui connaissent 
parfaitement la région. Car ils parlent la langue 
et connaissent les voies détournées lorsque des 
routes ou des quartiers sont fermés à cause 
des hostilités. Ils comprennent les inquiétudes 
des gens, car eux aussi ont des parents qui ne 
veulent pas quitter leur domicile, eux aussi ont 
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Notre aide en chiffres 

•	 5,1 mio de personnes ont reçu une aide 
du réseau international de Caritas 

•	 3,5 mio de personnes ont reçu un repas 
chaud ou un paquet de nourriture 

•	 417 694 personnes ont pu dormir dans 
un centre Caritas 

•	 33 000 personnes ont reçu un montant 
en espèces 

•	 319 747 personnes ont reçu un conseil 
psychologique ou juridique 

•	 10 625 tonnes de biens de première 
nécessité ont été livrées par camion

situation en décembre 2022

Photo en haut à gauche : des 
maisons bombardées à Boutcha,  
où des massacres ont eu lieu.

Photo en bas à gauche : à Palanca,  
à la frontière entre la Pologne et la 
Moldavie, des ONG, dont Caritas, avec 
de nombreux bénévoles s’occupent 
des milliers de réfugiés.

Photo ci-dessous : cet homme a  
reçu de la nourriture et du matériel de 
chauffage pour pouvoir survivre.
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des maris ou des frères mobilisés, eux aussi 
ont des enfants qui ont peur lors des attaques. 
C’est ainsi que se crée la confiance indispen-
sable pour qu’un programme d’aide de cette 
ampleur fonctionne. 

Aider les millions de personnes  
déplacées
Les premiers mois, les attaques se sont concen-
trées dans le sud-est de l’Ukraine, à Kherson, 
Marioupol ou encore Donetsk. L’approvisionne-
ment y est devenu catastrophique, les denrées 
alimentaires se sont faites rares dans tout le 
pays. 

À Lublin, en Pologne, non loin de la frontière, 
Caritas a fait sortir de terre un immense centre 
logistique. Plusieurs fois par jour, des camions 
remplis de paquets de nourriture, d’eau po-
table, de médicaments et d’articles d’hygiène 
ont pris la direction de l’ouest de l’Ukraine, où 

un nombre particulièrement élevé de personnes 
fuyaient l’est en proie aux combats. Là, les ca-
mions portant le logo Caritas étaient déchargés 
et répartis dans de plus petits véhicules jusqu’à 
ce que les marchandises arrivent finalement 
dans l’un des nombreux centres Caritas. Ainsi, 
l’approvisionnement des centres d’urgence, des 
centres d’accueil mobiles et des hébergements 
de Caritas a été assuré dans tout le pays. 

Lorsque les économies personnelles  
sont épuisées
Une année s’est écoulée. Un printemps, un été, 
un automne, et un nouvel hiver sous les attaques 
ininterrompues. Des milliers de personnes ont 
perdu la vie, des infrastructures et des habita-
tions ont été rasées, des rêves et des projets 
de vie détruits. Les femmes, les enfants et les 
hommes qui n’étaient pas au front ont dû fuir, 
en Ukraine même ou à l’étranger. Des milliers 

Une dame âgée reçoit du bois de 
chauffage pour se protéger du froid 
dans sa maison.
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de collaborateurs et de bénévoles de Caritas 
restés sur place continuent aujourd’hui encore 
d’apporter leur aide partout dans le pays. Nom-
breuses sont les personnes qui ont épuisé toutes 
leurs économies et qui s’adressent à Caritas : où 

dormir quand l’appartement a été bombardé ? 
Comment remplacer les vitres brisées par les 
explosions ? Avec quoi payer le carburant ? 
Comment rassurer les enfants ? 

Les offres d’aide de Caritas s’adaptent à 
la situation du moment. Les premiers mois, il 

s’agissait surtout de solutions d’urgence et de 
transition ; aujourd’hui, de nouveaux défis se 
posent. Il faut penser à plus long terme, offrir 
par exemple un soutien à plusieurs niveaux pour 
démarrer une nouvelle vie que l’on n’a jamais 
souhaitée, ou proposer des perspectives alors 
que rien ne peut être planifié. C’est précisément 
dans cette incertitude oppressante que Caritas 
s’avère une partenaire irremplaçable. Cela n’est 
possible que grâce aux dons. Nous tenons à 
vous remercier toutes et tous très chaleureuse-
ment pour votre soutien.

caritas.ch/ukraine-f

« Caritas Suisse a pu agir 
immédiatement grâce au réseau  
international de Caritas »
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De l’argent liquide pour une aide autonome
Entretien avec Petra Winiger

Les Suisses se sont montrés très solidaires 
envers les victimes de la guerre en Ukraine. 
Caritas Suisse a reçu des dons pour un 
montant de près de 20 millions de francs. 
Une telle solidarité est « inédite », selon 

Petra Winiger, qui dirige les interventions d’aide humanitaire à 
Caritas Suisse. Elle répond à nos questions.

Outre le soutien apporté avec des colis alimentaires  
et des matériaux de construction, l’aide en espèces est 
une composante importante. Pourquoi ? 
Parce que les personnes peuvent décider elles-mêmes de ce 
dont elles ont vraiment besoin dans cette situation extrême.  
Les besoins sont très différents : certains ont besoin d’argent 
pour partir et mettre leur famille en sécurité. D’autres doivent 
payer leur loyer de toute urgence, d’autres encore veulent 
acheter des jouets pour les enfants afin de les distraire dans 
leur abri antiaérien. Avant de verser les fonds, nous parlons 
avec ces personnes, par exemple pour savoir si elles ont aussi 
besoin d’une aide psychologique. Il faut savoir que l’aide en 
espèces n’est possible que là où les marchés sont plus ou 
moins intacts et où l’on peut acheter des marchandises avec 
de l’argent.

Les dons proviennent-ils uniquement  
de personnes privées ? 
Le soutien sans précédent que nous avons reçu à différents ni-
veaux nous a beaucoup touchés. Avec la Direction du dévelop-
pement et de la coopération (DDC), nous avons pu acheminer 
du matériel dès le lendemain de l’attaque, assuré des soupes 
populaires mobiles et des installations sanitaires dans la région 
frontalière entre la Pologne et l’Ukraine. Des particuliers, la 
Chaîne du Bonheur, la DDC, des fondations, des cantons et 
des communes, des entreprises et des institutions religieuses 
ont fait des dons d’une incroyable générosité. Nous en sommes 
très reconnaissants. 

À quoi vont ressembler les semaines et  
les mois à venir ? 
Tant que les attaques se poursuivent avec cette intensité, nous 
fournissons une aide d’urgence : de l’argent liquide, des colis 
alimentaires et des abris d’urgence, une aide psychologique. 
Chaque jour de guerre entraîne la destruction de nouvelles 
infrastructures civiles. Caritas s’engage donc pour de nom-
breuses années, à la reconstruction, à créer des possibilités de 
revenus et à développer des perspectives pour les personnes 
déplacées. Nous sommes convaincus que nous pourrons conti-
nuer à compter sur la solidarité de la population suisse.



une région particulièrement exposée aux risques 
d’exploitation et de traite des êtres humains. 
Beaucoup de familles ne pourraient pas survivre 
si leurs enfants ne travaillaient pas dans les rues 
de la ville. Ces derniers ne peuvent pas vivre 
pleinement leur enfance ni aller à l’école. Un 
avenir sombre les attend.

Damnok Toek s’occupe des enfants qui 
vivent dans la rue ou qui ont parfois même été 
vendus par leurs parents. L’organisation leur 
ouvre de nouvelles perspectives à travers une 
formation scolaire informelle qui leur permettra 
par la suite d’entrer à l’école publique et leur fa-
cilitera l’acquisition d’un métier. En étroite colla-
boration avec les autorités locales, l’organisation 
sensibilise les principaux intéressés, les parents 
et les communes, afin d’améliorer la situation 
des enfants.

Damnok Toek est une organisation partenaire de 
Caritas dont le siège se trouve à Poipet, dans le 
nord du Cambodge. Dans ce pays, la situation 
est précaire. L’absence de perspectives et la 
très grande pauvreté rendent les gens particu-
lièrement vulnérables et contraignent de nom-
breuses familles à des décisions difficiles. C’est 

Agir contre la traite des êtres humains

La pauvreté et le réchauffe
ment climatique sont les pro- 
blèmes majeurs du XXIe siècle. 
Ils se manifestent avec une 
acuité particulière dans les 
villes de l’hémisphère Sud en 
proie à une forte explosion dé-
mographique. Comment les  
acteurs de la coopération in-
ternationale et de la politique 
du développement peuvent-ils 
soutenir une urbanisation du-
rable et socialement équitable 
en même temps que le déve-

loppement urbain ? L’Almanach Politique du développement 2023 
de Caritas Suisse se consacre à l’urbanisation dans l’hémisphère 
Sud sous ses diverses formes. Des auteurs spécialisés dans la 
recherche urbaine, des spécialistes de la coopération internatio-
nale, des planificateurs et des architectes analysent les processus 
d’urbanisation, comparent différents développements urbains et 
présentent des projets et des résultats concrets dans différents 
pays et continents.� shop.caritas.ch

L’urbanisation dans  
les pays du Sud

Au Mali, la violence et la pauvreté poussent de nombreuses 
personnes à quitter leur lieu de vie. On estime que 200 000 
mineurs sont déplacés à l’intérieur du pays, sans protection. 
Leurs besoins de base – comme la nourriture, les vêtements 
et un endroit sûr pour dormir – ne sont pas couverts. Ces en-
fants sont livrés sans défense aux trafiquants d’êtres humains. 
L’État malien ne dispose pas des ressources pour les protéger. 
Caritas sensibilise les autorités et soutient les acteurs gou-
vernementaux et non gouvernementaux dans l’application 
des droits de l’enfant. Elle identifie les enfants vulnérables et 
leur offre une protection. Le projet est cofinancé par la DDC.

Protéger les enfants  
déplacés
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miques et institutionnelles. Elle tend à ac-
croître la résilience de la population exposée 
aux risques climatiques. Le projet, qui est 
aussi une contribution à la justice climatique, 
bénéficie du soutien du WWF Bolivie et du 
FiBL suisse (Institut de recherche de l’agricul-
ture biologique), ainsi que de la DDC. Sa réa-
lisation est confiée à CIPCA, une organisation 
reconnue sur le plan national dans le domaine 
du développement rural.

Les habitants protègent la forêt
Le projet doit habiliter les autorités locales et 
les communautés paysannes autochtones à 
protéger leurs forêts. Le système d’agrofores-
terie garantit en outre la subsistance des fa-
milles et leur permet d’accroître leurs revenus.

Les paysans participent à des ateliers pour 
s’informer des répercussions du changement 
climatique et obtenir des instructions sur le 
système d’agroforesterie. Ils apprennent à 
soigner les arbres et à combiner les cultures 
de façon appropriée, afin de mieux résister 
aux longues périodes de sécheresse. L’orga-
nisation CIPCA aide aussi les familles d’agri-
culteurs à professionnaliser la transformation 
et la commercialisation des fruits.

Dans la forêt amazonienne du nord de  
la Bolivie, Caritas Suisse montre aux pay-
sans comment pratiquer une agriculture 
durable et se protéger des conséquences 
du changement climatique.

Javier Pinto vit avec sa femme et leurs cinq en-
fants dans la région amazonienne du nord de 
la Bolivie. Il y exploite une parcelle de forêt et 
récolte des noix d’Amazonie et des baies d’açai 
très demandées sur le marché.

Cet agriculteur de 46 ans a de surcroît dé-
friché une parcelle de forêt pour y planter des 
agrumes, des bananes plantains et du maïs. 
« Il est important de procéder de façon systé-
matique, explique-t-il. Les bananiers poussent 
plus vite que les mandariniers et les orangers. 
Ils peuvent ainsi ombrager les agrumes, plus 
sensibles. » Les bananiers plantains meurent au 
bout de deux ou trois cycles de récolte, cédant 
la place aux agrumes qui porteront alors leurs 
premiers fruits. Le système agroforestier amé-
liore le microclimat car il limite l’évaporation. Les 
arbres protègent en outre les sols contre l’éro-
sion. C’est ce que Javier a appris de l’organisa-
tion CIPCA, partenaire locale de Caritas.

S’adapter à un climat imprévisible
Pour atténuer les conséquences d’un climat 
devenu imprévisible, Caritas Suisse recourt à 
l’agroforesterie. La méthode prend en compte 
les dimensions sociales, écologiques, écono-

Des cultures durables pour un meilleur microclimat
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Pour la cinquième fois de suite, la saison des 
pluies n’a pas eu lieu dans une grande partie de 
l’Afrique de l’Est. La région subit l’une des pires 
sécheresses depuis 40 ans, une conséquence 
directe de la crise climatique mondiale. La 
hausse des températures, due au changement 
climatique, accélère en outre l’évaporation de 
l’eau et assèche de vastes territoires. L’Éthiopie, 
où Caritas œuvre depuis des décennies et où 
près de 10 millions de personnes sont menacées 
par la faim, est particulièrement touchée. Mais 
même les éventuelles pluies n’ont souvent pas 
de réelle utilité. Les sols desséchés peinent à 
retenir l’eau et des inondations se produisent 
– comme ces dernières années au Soudan du 
Sud, un autre pays d’intervention de Caritas. 
Plus de 6,6 millions de personnes ne peuvent 
plus y assurer leur alimentation. 

Des crises à répétition
Ces dernières années, l’Éthiopie et le Soudan 
du Sud ont fait face à des crises multiples : l’in-
vasion de criquets a été synonyme de piètres 
récoltes en 2019, puis la pandémie de Covid-19 
a frappé. Et les deux pays sont régulièrement le 
théâtre de conflits territoriaux qui poussent des 
millions de personnes à fuir. En Éthiopie, près 
de cinq millions de personnes sont réfugiées 
dans leur propre pays. Au Soudan du Sud, elles 
sont plus de deux millions, chassées par la sé-
cheresse, la faim et la violence. La guerre en 
Ukraine a aussi un impact direct : les prix des 
denrées alimentaires et de l’énergie sont montés 
en flèche en 2022. Caritas aide les paysans à 
assurer leur subsistance et à renforcer leur rési-
lience. Elle distribue des semences résistantes à 
la sécheresse et du fourrage. De plus, une aide 
en espèces permet aux gens d’acheter eux-
mêmes ce dont ils ont grand besoin. Des jeunes 
reçoivent un capital de départ pour monter leur 
propre affaire.

Même s’il faut espérer que la prochaine sai-
son des pluies, au printemps 2023, apporte un 
soulagement, la crise climatique a déjà des effets 
durables : les moyens de subsistance de millions 
de petits paysans et de bergers en Afrique de 
l’Est sont détruits et la prochaine sécheresse ou 
inondation se produira sûrement.

Faim et sécheresse
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En 2022, 

122 150
personnes ont reçu le soutien  

de Caritas pour mieux s’adapter  
au changement climatique.



Soudan du Sud
De nombreuses personnes qui avaient fui pen-
dant la guerre reviennent au Soudan du Sud. 
L’État d’Équatoria-Oriental enregistre un grand 
nombre de retours depuis les pays voisins, car il 
est frontalier. Mais les déplacés internes des ré-
gions proches gagnent aussi cet État, en quête 
d’endroits sûrs pour survivre. Le plus souvent, 
ils y trouvent cependant des communautés déjà 
dans une situation de grande détresse et plus 
en mesure d’assurer leur alimentation. Ce projet 
de Caritas vise à améliorer la sécurité alimen-
taire et à forger des perspectives d’avenir. Il aide 
400 petits paysans à optimiser leur production 
agricole et à mettre en place des chaînes de 
valeur durables. Caritas verse en outre à des 
jeunes un capital de départ leur permettant de 
créer leur propre entreprise et les encadre en 
conséquence.*

Sur place pour contrer la détresse
Dans les points chauds de la planète

Venezuela
Le Venezuela fait face à une grave crise écono-
mique et politique, et la détresse humanitaire 
y est profonde. Plus de sept millions de per-
sonnes ont fui, dont plus de six millions vers 
des pays voisins, en Colombie, au Brésil et au 
Pérou. Mais fuir est difficile et dangereux. Les 
pays qui accueillent les personnes exilées sont 
débordés. Les rares hébergements le long des 
routes migratoires sont surpeuplés, les hôpitaux 
surchargés. Caritas s’occupe spécialement des 
femmes, des enfants, des autochtones, ainsi 
que des personnes âgées et en situation de 
handicap. 

Au Venezuela, Caritas apporte une aide d’ur-
gence aux enfants souffrant de malnutrition. Par 
ses campagnes d’information, elle informe la 
population des risques liés à l’exil. Sur les routes 
migratoires, les gens obtiennent de l’eau, de la 
nourriture, des abris sûrs ainsi qu’un soutien 
juridique et psychologique.*



Syrie
La crise syrienne dure depuis douze ans. Et les 
crises à répétition – pandémie, inflation et guerre 
en Ukraine – ont encore aggravé la situation 
dans le pays. De nombreuses personnes ne 
peuvent plus se permettre d’acheter les den-
rées alimentaires dont le prix a flambé. Caritas 
agit dans diverses régions du pays en offrant 
une aide en espèces. Les personnes particu-
lièrement vulnérables bénéficient de transferts 
d’argent pour acheter de la nourriture et des 
médicaments, ou pour se préparer à l’hiver. Les 
personnes nécessitant une protection particu-
lière sont épaulées par des services de gestion 
des cas de Caritas qui veillent au respect des 
droits de l’enfant et accompagnent les per-
sonnes souffrant d’un handicap ou ayant subi 
des violences. Ces hommes et ces femmes re-
çoivent de l’argent liquide pour pouvoir mieux 
se protéger et faire valoir leurs droits.*
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Éthiopie
En Éthiopie, les cinq dernières saisons des 
pluies n’ont pas été au rendez-vous. Le sol s’est 
desséché. Caritas a aidé les paysans à assurer 
leur survie et leur résilience a été renforcée afin 
qu’ils puissent résister aux futurs chocs clima-
tiques. À cette fin, 21 000 kilos de semences 
(maïs, sorgho, oignons et tomates surtout), de 
bonne qualité et résistantes à la sécheresse, ont 
été distribués et du fourrage fourni aux animaux. 
Le cheptel de base a donc pu être protégé et 
plus de lait a été produit pour les familles. Les 
7000 ménages épaulés ont profité de transferts 
en espèces pour couvrir leurs besoins de base. 
Paysannes et paysans ont en outre été formés 
à de nouvelles pratiques agricoles.

* �avec le soutien de la Direction du développement  
et de la coopération (DDC)



Une œuvre d’entraide  
bien implantée et forte
Entretien avec Peter Lack, directeur de Caritas Suisse



« Nous utilisons les potentiels locaux 
et ouvrons ainsi des perspectives »

En avril, Peter Lack a pris la direction  
de Caritas Suisse. L’année l’a confronté  
à diverses crises s’ajoutant les unes  
aux autres et qui ont lancé des défis de 
taille à toute l’organisation. 

Peter Lack, en avril, peu après le début 
de la guerre en Ukraine, vous avez pris 
vos fonctions de directeur de Caritas 
Suisse. Comment cela s’est-il passé ?
J’ai pu prendre part à une réunion de la Direc-
tion dès le mois de mars. J’ai alors pu constater 
à quel point Caritas était sollicitée pour apporter 
une aide immédiate sur le terrain. Une énorme 
charge de travail supplémentaire a été gérée à 
très court terme. Tout le monde a mis la main à 
la pâte, c’était très impressionnant. 

L’Afrique de l’Est est un autre foyer de 
crise : la faim et la pauvreté augmentent – 
en raison de la guerre et du changement 
climatique. 
En octobre, j’ai pu me rendre en Éthiopie et 
visiter nos projets. J’ai alors vu de mes propres 
yeux les effets destructeurs des actuelles crises 
à répétition. La sécheresse affecte les gens 
de toutes les manières possibles. Nous avons 
observé de nombreux animaux morts et en 
décomposition dans les champs. J’ai eu des 
échanges bouleversants avec des familles qui 
racontaient comment elles avaient perdu tous 
leurs biens. Outre le manque de revenus, cela 
signifie également la perte d’aliments nutritifs 
comme le lait. De nombreux jeunes étaient déjà 
partis. Certaines communautés ne comptaient 
quasiment plus que des personnes âgées qui 
n’avaient pas une grande espérance de vie. 
L’avenir s’est nettement assombri pour environ 
1,2 million de personnes dans le sud du pays. 

Qu’est-ce qui vous a donné de l’espoir ?
La population a la volonté de prendre sa des-
tinée en main, de se créer des possibilités de 
gagner de quoi vivre mieux. De nombreux 
jeunes prennent un rôle actif et lancent de nou-
velles initiatives économiques afin de ne pas 

dépendre uniquement de l’agriculture. Caritas 
Suisse travaille avec des partenaires sur place, 
nous utilisons du mieux possible les potentiels 
locaux et ouvrons ainsi des perspectives. 

La crise climatique aiguë mérite aussi 
notre attention. Comment Caritas  
s’engage-t-elle dans ce domaine ? 
Cette crise me préoccupe beaucoup depuis 
longtemps. Chez Caritas Suisse, j’ai vécu de 
près ses répercussions immédiates. Nous ai-
dons les populations du Sud à mieux s’adapter 
aux effets du changement climatique. Cette 
crise nous occupera encore longtemps.

Quelle est la situation en Suisse ?  
Que provoquent l’inflation et la hausse  
des prix ?
L’aggravation de la situation des personnes déjà 
touchées ou menacées par la pauvreté nous 
préoccupe grandement. Elles ressentent natu-
rellement le renchérissement bien plus fortement 
que les autres personnes à revenus moyens ou 
élevés. Pendant la pandémie, beaucoup de 
gens se sont endettés – un cercle vicieux. Avec 
son réseau régional, Caritas met en œuvre des 
projets de lutte contre la pauvreté, interpelle les 
milieux politiques et suit la situation de près.

Y a-t-il d’autres défis à relever ?
La situation actuelle des personnes qui ont dû 
fuir et des requérants d’asile en Suisse nous 
inquiète aussi beaucoup. La volonté d’accueillir 
des personnes d’Ukraine à titre privé a été un 
fantastique signe de solidarité. Cela m’a per-
sonnellement beaucoup réjoui. Cette solution 
est exigeante et ne convient pas à tous les cas 
à long terme. Globalement, il faut trouver des 
logements pour les nombreux réfugiés arrivant 
actuellement en Suisse, et encadrer ces per-
sonnes, ce qui est très difficile pour nous aussi.

Qu’est-ce qui vous intéresse le plus  
dans votre travail ?
Tout, en fait : les sujets nombreux et complexes, 
la collaboration au sein du réseau Caritas en 
Suisse et dans nos pays d’intervention à l’étran-
ger, ainsi que les bonnes relations avec nos par-
tenaires ! Caritas est une œuvre d’entraide bien 
implantée et forte. C’est très gratifiant de pouvoir 
grandement contribuer au mieux-être des gens, 
surtout en ces temps où les défis sont légion. 
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Politique sociale
Depuis des années, la pauvreté augmente en Suisse

pauvreté pour les cantons. En automne 2022, 
Bâle-Campagne a été le premier à publier un 
rapport fondé sur ce modèle.

Un plan en trois points contre la hausse 
du coût de la vie
Le renchérissement général, l’explosion des 
primes d’assurance-maladie et la flambée des 
prix de l’énergie touchent particulièrement les 
ménages à bas revenus. Caritas a milité depuis 
l’été 2022 en faveur de mesures efficaces :
•	 pour une réduction plus forte des primes 

d’assurance-maladie par les cantons et la 
Confédération ;

•	 pour une compensation intégrale du renché-
rissement pour l’AVS, l’AI, les prestations 
complémentaires et l’aide sociale ;

•	 pour des aides directes non bureaucratiques 
face à des situations d’urgence à court 
terme.

En collaboration avec la Haute école spé-
cialisée bernoise (BFH), Caritas Suisse fait le 
compte des ménages vivant juste au-dessus 
du seuil de pauvreté, dans des situations fi-
nancières difficiles. Les résultats sont clairs : si 
le seuil de pauvreté augmentait de seulement 
quelques centaines de francs, le taux de pau-
vreté doublerait. Les familles sont particulière-
ment concernées. Pour les soulager, Caritas 
demande des mesures telles que l’introduction 
de prestations complémentaires pour familles.

Améliorer le monitorage de la pauvreté 
dans les cantons
Bien des cantons ignorent le degré de pau-
vreté de leur population et quels sont les 
groupes particulièrement exposés. Cette si-
tuation empêche une prévention et une lutte 
efficaces contre la pauvreté. La BFH et Caritas 
Suisse ont donc conçu un monitorage de la 



« C’est une gifle pour la population de ce pays  
touchée par la pauvreté ou menacée de l’être.  
Le Conseil fédéral n’en fait pas assez pour que ces  
personnes puissent mener une vie décente »
Peter Lack, directeur de Caritas Suisse, à propos de la décision du Conseil fédéral de ne pas aider  
les ménages à bas revenus face au renchérissement, Blick, le 22 novembre 2022

La citation
À propos de la politique fédérale





Les crises multiples à l’échelle du  
globe exigent un engagement accru  
de la Suisse
La pauvreté mondiale augmente pour la pre-
mière fois depuis des décennies en raison des 
crises à répétition. Caritas Suisse exige de la 
classe politique un engagement financier bien 
plus fort. Il faut aussi intensifier d’urgence l’aide 
humanitaire pour les pays d’Afrique subsaha-
rienne. Mais la Suisse est aussi invitée à remplir 
ses engagements en termes de financement 
climatique international en faveur des pays les 
plus pauvres et à ne pas utiliser à cette fin les 
fonds de la coopération au développement.

Le statut de protection S a permis d’accueillir 
rapidement en Suisse des personnes ayant dû 
fuir l’Ukraine. Mais des lacunes sont apparues, 
notamment en termes de couverture des be-
soins vitaux et de mesures d’intégration. L’iné-
galité de traitement des réfugiés a aussi été ma-
nifeste. Les personnes admises à titre provisoire 
au bénéfice du statut F sont particulièrement 
désavantagées. Ces constats permettent de 
tirer des enseignements pour la politique suisse 
pour les réfugiés : il faut améliorer les conditions 
pour les personnes admises à titre provisoire 
et pour celles bénéficiant du statut S. Caritas 
Suisse demande l’introduction d’un nouveau 
statut de protection amélioré et une solution de 
substitution à l’admission provisoire.

Politique migratoire et de développement
Des droits pour toutes les personnes en quête de protection



Avec les conséquences de la crise du 
coronavirus, de la guerre en Ukraine  
et de l’inflation, la Suisse glisse vers une 
crise qui touchera violemment les plus 
pauvres. Caritas Suisse demande aux res-
ponsables politiques de mettre en place 
rapidement des mesures de soutien. 

Inquiète, Caritas Suisse a tiré plusieurs fois la 
sonnette d’alarme en 2022, craignant qu’en très 
peu de temps, les familles et personnes seules à 
faibles revenus ne se retrouvent dans une situa-
tion de grande détresse. Actuellement 722 000 
personnes sont en situation de pauvreté en 

Suisse. Presque autant vivent juste au-dessus 
du seuil de pauvreté. La crise du coronavirus, 
dont les conséquences sont encore visibles, a 
clairement montré à quel point de nombreuses 
personnes en Suisse se trouvaient sur le fil du 
rasoir. Et avec la guerre en Ukraine, les prix du 
mazout, du gaz, de l’électricité et des denrées 
alimentaires ont pris l’ascenseur. 

En première ligne face à l’augmentation de la 
pauvreté, les 22 Épiceries Caritas en Suisse ont 
fait face en 2022 à une demande en très forte 
hausse. Leurs clients ont effectué 1,06 million 
d’achats, soit 33 % de plus que l’année précé-
dente. Et les services de consultation sociale 
des Caritas régionales ont perçu combien les 
inquiétudes étaient grandes avec l’augmenta-
tion du coût de la vie.

Chaque hausse de prix est un danger
Pour les ménages modestes, toute augmen-
tation des dépenses peut en effet signifier le 
basculement dans la pauvreté. Ils ressentent 
beaucoup plus fortement la hausse des prix que 
les ménages plus aisés. Les 20 % des ménages 
aux revenus les plus bas consacrent la qua-
si-totalité de leurs revenus aux dépenses né-
cessaires. « Ces personnes n’ont donc aucune 
marge de manœuvre financière pour faire face 
à des prix plus élevés », souligne Aline Masé, 
responsable du Service de politique sociale de 
Caritas Suisse. Avec de surcroît la forte aug-
mentation des primes d’assurance-maladie, 
en moyenne de 6,6 %, annoncée pour 2023, 
Caritas voit la Suisse glisser vers une crise qui 
touchera violemment les plus pauvres. 

Suisse

Des défis 
majeurs

L’inflation augmente  
la pauvreté en Suisse

Le nombre de clients des  
22 Épiceries Caritas augmente  

fortement. Il en va de même  
du nombre d’achats.

« Beaucoup n’ont aucune  
marge pour faire face à des prix  
plus élevés »
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Mesures rapides contre une crise 
annoncée
C’est pourquoi Caritas Suisse a appelé en 
septembre les responsables politiques à agir 
immédiatement pour éviter que la pauvreté ne 
s’étende. « Contrairement au coronavirus, il 
s’agit ici d’une crise annoncée », explique Aline 
Masé. 

Ainsi, Caritas Suisse a souligné à quel point 
une extension des subsides à l’assurance-ma-
ladie était inévitable, car les ménages à faibles 
revenus ne bénéficiant pas encore de ces sub-
sides, ou que partiellement, allaient avoir un 
besoin urgent de cette aide. Caritas Suisse a 

demandé également une compensation adé-
quate du renchérissement pour les salaires, les 
prestations complémentaires et l’aide sociale.

Caritas Suisse a souhaité enfin que des aides 
directes soient mises à la disposition de toutes 
les personnes en situation de détresse aiguë, de 
manière simple et rapide. « La pandémie a mon-
tré que les œuvres d’entraide pouvaient jouer un 
rôle important dans ce domaine, en complément 
des services étatiques », a rappelé le directeur 
de Caritas Suisse, Peter Lack. Caritas a donc 
demandé au Conseil fédéral et aux cantons de 
se préparer à la crise en collaboration avec les 
organisations concernées. 

En 2022, les Épiceries Caritas
ont enregistré 

d’achats, soit une hausse de 33 %  
par rapport à l’année précédente.

1,06 mio



Caritas Suisse a assuré la représentation  
juridique de plus de  

requérants d’asile en 2022.

8000
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L’asile soumis à rude épreuve

Lorsque les premières personnes sont arrivées 
d’Ukraine en mars 2022, Caritas Suisse et les 
Caritas régionales ont été immédiatement en 
première ligne. Il s’agissait d’enregistrer les per-
sonnes demandant protection, de les attribuer 
à des familles d’accueil, de les soutenir dans 
leur intégration et de leur fournir des conseils 
juridiques et psychologiques.

Fin 2022, près de 73 000 personnes arrivées 
d’Ukraine avaient obtenu le statut de protection 
S dans notre pays. Sur mandat du Secrétariat 
d’État aux migrations (SEM), en collaboration 
avec l’Organisation suisse d’aide aux réfugiés 
(OSAR) et Campax, Caritas Suisse a placé, de-
puis les centres fédéraux d’asile de Boudry (NE) 
et de Berne (avec l’Armée du Salut), les réfugiés 
d’Ukraine qui ont choisi de loger dans des fa-
milles. Les Caritas régionales, sur mandat des 

cantons, sont actives dans le suivi et le conseil 
des familles d’accueil à Genève, Soleure, Argo-
vie, Zoug et Glaris. « Il se passe souvent quelque 
chose de fort entre les familles d’accueil et les 
personnes réfugiées », selon Pauline Savelieff, 
de Caritas Genève. Dans le canton de Schwytz, 
Caritas Suisse assure la gestion du centre pour 
réfugiés de Seewen qui peut recevoir jusqu’à 
140 personnes.

Représentation juridique
Depuis 2019, sur mandat du SEM, les juristes 
de Caritas Suisse assurent la représentation ju-
ridique des requérants d’asile au centre fédéral 
d’asile (CFA) de Boudry (NE). La collaboration 
est établie avec SOS Ticino pour ce mandat au 
Tessin. Les bureaux de consultation juridique de 
Suisse centrale et de Fribourg-Neuchâtel-Jura 
assurent également un suivi des procédures 
lorsque les requérants sont attribués aux can-

tons couverts par ces bureaux. En 2022, près 
de 24 500 demandes d’asile ont été déposées 
en Suisse, soit environ 64 % de plus qu’en 2021. 

En 2022, les conditions d’hébergement dans 
les CFA et la formation du personnel de sécu-
rité ont été fortement questionnées. La prise 
en compte de la vulnérabilité, notamment des 
femmes et des mineurs, et de l’information médi-
cale pertinente sont des aspects sensibles dans 
la procédure accélérée. La pratique de l’admis-
sion provisoire des Afghans et des Afghanes est 
problématique : c’est un obstacle à l’intégration 
alors que ces personnes vont rester en Suisse. 
Enfin, la pratique intensive des renvois Dublin, 
notamment en Croatie ou en Grèce, est forte-
ment critiquée par la société civile. Nos juristes 
doivent donc faire face à de nombreux défis.

Dès mars 2022, la Suisse a accueilli des dizaines de milliers de  
réfugiés d’Ukraine. Le nombre de requérants d’asile arrivant d’autres 
pays a également augmenté en comparaison des années précédentes. 
Caritas Suisse, avec l’ensemble du réseau Caritas, s’est engagée  
encore plus fortement dans l’accueil et le soutien aux personnes en 
quête de protection.

Plus de 50 projets
En engageant 2 millions de francs, Caritas 
Suisse et l’ensemble du réseau Caritas, 
avec l’appui financier de la Chaîne du Bon-
heur, ont pu activer plus de 50 projets d’aide 
pour les personnes arrivées d’Ukraine, ainsi 
que pour les autres personnes réfugiées : 
•	 intégration sociale et professionnelle 
•	 conseils juridiques et sociaux 
•	 aide psychologique 
•	 distribution de vêtements et aide 

alimentaire 
•	 formation d’interprètes et de médiateurs

Les Caritas régionales offrent des conseils 
pratiques, administratifs et juridiques : 
•	 scolarisation des enfants 
•	 assurance-maladie 
•	 regroupement familial
•	 orientation vers d’autres services 

compétents 
•	 bons d’achat dans les Épiceries Caritas

« Il se passe souvent quelque chose  
de fort entre les familles d’accueil  
et les personnes réfugiées »



Les inégalités sociales aug-
mentent dans le monde. La 
crise financière et la pandémie 
ont accentué cette tendance, 
en Suisse aussi. Le déséqui-
libre entre capital et travail 
s’aggrave et le monde est 
soumis au diktat du secteur 
financier, ce qui le rend plus 
sujet aux crises. De plus en 
plus de personnes travaillent 
dans des conditions précaires. 
L’Organisation de coopération 
et de développement écono-

miques (OCDE) voit dans l’accroissement des 
inégalités un risque pour la stabilité des sociétés. 
L’Almanach social montre quelles dynamiques 
économiques, politiques et sociétales renforcent 
les inégalités sociales et les solutions pour y 
remédier.

shop.caritas.ch

Inégalités sociales

Caritas Suisse et Caritas Berne ont ouvert en 2022 la nou-
velle boutique de seconde main « carla by Caritas » au cœur 
de la vieille ville de Berne. On y trouve des vêtements et des 
accessoires pour femmes, hommes et enfants, ainsi que des 
articles neufs que des maisons de mode préfèrent céder à 
Caritas plutôt que de les brûler. Les détenteurs de la Carte-
Culture ou d’une carte des Épiceries Caritas bénéficient d’un 
rabais de 30 %. Acheter des articles de seconde main est une 
manière judicieuse de réduire son empreinte carbone.
 � carlabycaritas.ch

« carla by Caritas »,  
une nouvelle boutique

Plus de souplesse  
en matière d’héritage

Le nouveau droit suisse des successions entré en vigueur début 
2023 offre plus de souplesse en matière d’héritage. Désormais, 
les réserves héréditaires sont globalement restreintes et la quotité 
disponible devient donc plus importante. Les testateurs peuvent 
ainsi davantage favoriser des personnes ou des organisations qui 
leur tiennent à cœur. Caritas Suisse a mis à jour son dossier de 
prévoyance et son guide du testament, et donné les informations 
quant aux dispositions qui doivent être prises si nécessaire. 

caritas.ch/testament-f

La juriste Lea Hungerbühler  
a reçu le Prix Caritas 2022 
pour son organisation 
AsyLex qui propose gratui-
tement un soutien et des 
consultations juridiques en  
ligne aux requérants d’asile. 
Lea Hungerbühler se met 
ainsi au service des per-
sonnes en fuite qui, arri-
vées en Suisse, se trouvent 
confrontées à la complexité 
de notre système d’asile. 

L’idée de créer AsyLex lui est venue lorsque, voici quelques 
années, elle travaillait sur une île grecque pour une ONG qui 
offrait une assistance juridique aux réfugiés sous forme nu-
mérique. AsyLex peut compter sur six employés et environ 
150 bénévoles en Suisse et dans le monde.

caritas.ch/prix-caritas

Prix Caritas : aide en  
ligne pour les réfugiés



27

26

Dix ans de partenariat 
avec Aldi Suisse

Depuis dix ans, Aldi Suisse verse chaque année un gros chèque 
à Caritas Suisse. Déterminé à soutenir les familles touchées par 
la pauvreté en Suisse, le détaillant souhaite redonner quelque 
chose à la société. « Avec Caritas Suisse, nous avons trouvé une 
partenaire qui jouit d’une grande confiance et d’une forte accep-
tation auprès de notre clientèle », assure Jérôme Meyer, directeur 
national d’Aldi Suisse. Durant la période de l’Avent, Aldi Suisse 
propose chaque année à ses clients un produit dont les recettes 
sont destinées à Caritas. En 2022, il s’agissait d’un pain spécial 
anniversaire avec une pastille « 10 ans Aldi Suisse & Caritas ».

Le youngCaritas-Award 2022  
a été attribué au projet « Ka-
ribuPads » d’une équipe de 
Suisse romande. Ce projet 
vise à réduire la précarité 
menstruelle des jeunes filles 
en Tanzanie. Il transmet aux 
jeunes des connaissances 
sur l’hygiène menstruelle 
et leur montre comment 
fabriquer des serviettes 
hygiéniques réutilisables. 
Le concept général et son 

approche systématique ont convaincu les cinq membres du 
jury. L’édition 2022 du youngCaritas-Award s’est distinguée 
par une grande diversité de thèmes. Les douze projets ins-
crits traitaient de la prévoyance et des soins, des inégalités 
sociales, de la migration et de l’exil, de la guerre en Ukraine 
et des communautés LGBTIQA+.

« KaribuPads » gagne  
le youngCaritas-Award

Un salaire pour les proches aidants

la caisse maladie responsable. En Suisse, 
quelque 330 000 personnes, pour la plupart 
des femmes, s’occupent de leurs proches. 
Ce travail non rétribué revêt une immense 
importance pour la société. Mais il implique 
aussi un risque de pauvreté pour celles qui le 
fournissent, car il les oblige à réduire leur ac-
tivité professionnelle, voire à y renoncer. Leur 
prévoyance sociale s’en ressentira par la suite. 
Le projet de Caritas offre aux proches aidants 
également une couverture sociale, tout en les 
encourageant à suivre des formations conti-
nues qui améliorent leurs perspectives profes-
sionnelles à long terme. 

caritas.ch/care

Dans le cadre d’un projet pilote, Caritas Suisse 
soutient depuis 2022 les proches aidants dans 
les cantons de Lucerne et Zoug. Elle leur verse 
un salaire et leur assure un soutien profes-
sionnel. Elle établit aussi un décompte avec 
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Accompagnement  
de fin de vie
Chaque année, Caritas Neuchâtel 
propose une formation à l’accompa-
gnement des personnes gravement ma-
lades et en fin de vie. En 2022, douze bénévoles 
ont suivi une formation de quinze jours. Par leur 
présence apaisante, leur attention, leur écoute 
et leur dévouement, ils ont pu accompagner  
49 personnes dans ces étapes difficiles de leur 
existence. Grâce à cette formation, les béné-
voles acquièrent des connaissances spécifiques 
sur la maladie, la mort et le deuil afin de proposer 
un soutien aux malades et à leurs familles. 

Fréquentation record  
au Vestiaire social de Genève 
Cogéré par Caritas Genève et le Centre social pro-

testant (CSP-Genève), le Vestiaire social, qui distri-
bue gratuitement des vêtements et des chaussures 

de seconde main aux personnes en situation de grande 
précarité, a battu tous les records en 2022 : sa fréquentation a 
augmenté de 48 % par rapport à 2021. Cette très forte hausse 
est due aux effets de la pandémie, à l’inflation et à l’arrivée de 
réfugié-e-s d’Ukraine. Le Vestiaire social a par ailleurs déménagé 
en octobre à Carouge. Si ce déménagement s’est fait en raison de 
travaux, il s’avère que les nouveaux locaux permettent de mieux 
répondre aux besoins.

Travail en réseau
La coopération avec les Caritas régionales

Genève

Valais

Vaud

Lucerne

Zurich
Argovie

Jura

Fribourg

Neuchâtel

Soleure

Berne

Bâle
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Les Caritas régionales perçoivent l’impact de la 
hausse des prix depuis que la guerre a éclaté en 
Ukraine. Le nombre de personnes qui sollicitent 
l’aide de leurs services de consultation sociale 
augmente continuellement. Les conséquences 
de la pandémie, ainsi que les problèmes finan-
ciers qu’elle a provoqués, n’ont pas encore 
pu être entièrement résorbés. Avec la crise en 
Ukraine et le renchérissement, la charge qui 
pèse sur les épaules des personnes en situa-
tion de pauvreté s’alourdit encore. Ces dernières 
souffrent plus que la moyenne de la hausse des 
prix, car les primes d’assurance-maladie, l’éner-
gie et les produits d’usage courant absorbent 
une grande partie de leur budget. Les Caritas 
régionales s’attendent pour 2023 à une hausse 
importante des demandes dans leurs services.

Plus de clients dans les Épiceries Caritas
L’effet du renchérissement est perceptible aussi 
dans les Épiceries Caritas. En 2022, ces der-
nières ont enregistré 1,06 million d’achats, soit 
un tiers de plus que l’année précédente. Si la 
hausse est due à partir de mai à l’arrivée des 
réfugiés ukrainiens, les clients réguliers sont tou-
tefois de plus en plus nombreux à y faire leurs 
achats depuis juillet. Les clients n’achètent pas 
moins, mais de manière plus réfléchie. Les Épi-
ceries Caritas proposent des produits d’usage 
courant et des aliments de base à des prix net-
tement plus bas que dans les commerces ordi-
naires. Elles vendent aussi des fruits et légumes 
frais à bas prix pour permettre aux personnes 
en situation de pauvreté de manger sainement. 

Conseils aux familles d’accueil
Depuis juin 2022, Caritas Argovie accompagne 330 familles qui ont 
accueilli au total 916 réfugiés ukrainiens. Elle soutient les familles 

et les réfugiés dans les questions relatives à la cohabitation. 
Celle-ci permet aux réfugiés de s’intégrer beaucoup plus 

rapidement. Ils apprennent non seulement la langue, 
mais aussi les habitudes locales, par exemple com-
ment prendre un billet ou trier les déchets. En cui-
sine, il est souvent arrivé que les différentes cultures  
et habitudes culinaires s’entrechoquent. La solution 

passe par le dialogue et l’ouverture. De solides liens 
d’amitié se sont noués dans de nombreuses familles.

Les plus pauvres  
souffrent de la hausse 
des prix

Consultation sociale en ukrainien
Au printemps, beaucoup de réfugiés en 
provenance d’Ukraine ont cherché de 
l’aide auprès de Caritas Zurich. Face 
à l’urgence, celle-ci a mis en place en 
l’espace de quelques jours un service de 
consultation en ukrainien. Caritas Zurich 
a distribué rapidement des bons d’une 
valeur de 54 000 francs pour les Épice-
ries Caritas et des bons d’une valeur 
de 70 000 francs pour les boutiques de 
seconde main. Un lieu de rencontres et 
d’échanges pour les Ukrainien-ne-s a en 
outre été organisé de mai à septembre 
dans le cadre du projet « LernLokal ».

Grisons

Thurgovie

Saint-Gall-
Appenzell

Tessin

Le réseau Caritas en chiffres

4505 bénévoles
205 629 heures de travail bénévole

1253 collaborateurs·trices
181 places de formation



Caritas en chiffres

Des alliances de financement avec la Chaîne du Bonheur, la 
Confédération et d’autres organisations partenaires en Suisse 
et à l’étranger ont permis à Caritas de multiplier par quatre  
chaque franc reçu sous forme de don direct.

Origine des recettes  
de Caritas

Dons privés / recettes  
et contributions publiques

Données selon  
les directives Zewo

Utilisation des  
ressources

Ces données sont conformes aux exigences de Swiss GAAP 
RPC 21 et répondent aux lignes directrices de la fondation Zewo 
concernant la désignation des frais administratifs pour les orga-
nisations de bienfaisance.

Le rapport financier détaillé est publié sur notre site : 
caritas.ch/rapport-annuel
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et marketing
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Projets

3,5 %
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Bilan au 31 décembre 2022 2022 2021

Actif CHF CHF

Liquidités 49 520 812 36 126 035

Actifs cotés en bourse détenus à court terme 34 968 282 40 330 047

Créances 15 569 971 18 501 412

Réserves 63 910 160 572

Comptes de régularisation actifs 432 665 426 388

Actifs immobilisés 21 665 437 20 951 616

Total de l’actif 122 221 077 116 496 070

Passif CHF CHF

Fonds étrangers à court terme 17 501 869 12 108 452

Fonds étrangers à long terme 1 795 209 3 823 188

Fonds de capital lié 86 448 257 78 860 265

Capital organisationnel 16 475 742 21 704 165

Total du passif 122 221 077 116 496 070

Comptes d’exploitation 2022 2022 2021

Produit d’exploitation et charges des prestations CHF CHF

Dons 44 858 362 28 401 851

Contributions de tiers 36 981 131 26 458 721

Total des recettes issues de dons et contributions privées 81 839 493 54 860 572

Contributions publiques 65 604 252 53 064 512

Autres produits d’exploitation (ventes de prestations propres) 14 879 392 12 083 716

Total des recettes 162 323 137 120 008 800

Coopération internationale 70 571 038 49 334 451

Suisse et Réseau 63 505 540 53 432 799

Études et autres contributions de projets 878 002 777 250

Information et communication (travail de formation et information) 2 682 161 2 218 818

Soutien administratif direct aux projets (évaluation, informatique, loyers, etc.) 4 511 960 4 277 186

Total part consacrée aux projets 142 148 699 110 040 504

Frais de recherche de fonds et de marketing 6 836 555 5 967 498

Charge administrative 5 389 471 5 046 614

Total des frais de recherche de fonds, de marketing et d’administration 12 226 026 11 014 112

Total des charges liées aux prestations 154 374 725 121 054 616

Résultat d’exploitation (correspond à l’EBIT) 7 948 412 –1 045 816

Résultat financier et autres résultats

Résultat financier (avant évolution du fonds de fluctuation des titres) – 5 630 796 2 625 926

Résultat exceptionnel, unique ou hors période 0 0

Résultat annuel avant les mouvements de fonds et du capital 2 317 616 1 580 110

Évolution de fonds affectés à un but précis (– = augmentation / + = diminution) – 7 546 037 – 268 731

Résultat annuel avant les mouvements du capital – 5 228 422 1 311 379
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Comité
Présidium
Président : Claudius Luterbacher, Dr. theol., chancelier et  
économe du diocèse de St-Gall, St-Gall – depuis le  
1er septembre 2022 directeur de l’Office des affaires sociales  
du canton de St-Gall

Vice-président : Robert Moser, diacre, Steg VS 

Jean-Noël Maillard, directeur de Caritas Jura, Delémont 
Gülcan Akkaya, Dr. polit., enseignante et chercheuse à la  
Haute école de travail social de Lucerne 
Mario Slongo, Dr. hc. chimiste/météorologue, Tafers FR 
Gisèle Girgis-Musy, lic. œc., Leutwil AG 
Monika Maire-Hefti, infirmière diplômée, ancienne conseillère 
d’État du canton de Neuchâtel, Les Ponts-de-Martel NE 
Martin Wey, Dr. en droit/avocat et notaire, secrétaire général 
adjoint de la CES, Fribourg (depuis le 1er juin 2022)

 

Autres membres du Comité
Michaela Zurfluh, lic. theol. I, aumônière de la paroisse de  
la zone pastorale Kriens LU, Ebikon LU // Jean-Claude Huot, 
lic. ès lettres, Cossonay VD // Marco Fantoni, directeur de  
Caritas Tessin, Pregassona (Lugano) // Bruno Gut-Fuchs, 
diacre, responsable paroisse St. Verena, Stäfa ZH // P. Alois 
Kurmann, lic. theol., ancien prorecteur du Couvent d’Einsiedeln, 
Einsiedeln SZ // Alexandre Antonin, lic. sciences politiques, 
MBA, directeur de Caritas Valais, Sion VS // Fabienne Notter, 
directrice de Caritas Argovie et Caritas Soleure, Soleure //  
Matthias Jungo, directeur de Caritas Berne, Berne (jusqu’au  
31 mai 2022) // Silja Wenk, co-directrice de Caritas Berne, 
Berne (depuis le 1er juin 2022) // Roland Loos, ingénieur en 
électricité EPF Lausanne, Yverdon-les-Bains // Iris Utz-Huwiler, 
présidente et directrice de la fondation Accordeos, Meggen 
LU // Monika Otter, MAS Ethik FHNW, Freienbach SZ (jusqu’au 
31 mai 2022) // Sabrina Corvini-Mohn, présidente de Caritas 
des deux Bâle, Allschwil BL // Dr. Benno Schnüriger, ancien 
président du Conseil synodal catholique-romain du canton de 
Zurich, Zurich // Dr. Hans-Jörg Ruppen, dipl. mathématiques 
ETH, Dr. ès sciences et professeur titulaire et honoraire de l’EPF 
Lausanne, Gampel VS // Markus Schmid, ancien responsable 
du personnel et consultant en organisation, Lucerne

Claudius  
Luterbacher

Robert Moser Jean-Noël Maillard

Monika Maire-Hefti

Organes

Martin Wey

Gülcan Akkaya

Mario Slongo Gisèle Girgis-Musy



Stratégie durabilité 
Caritas Suisse place la durabilité au cœur de ses projets. C’est 
pourquoi elle a adopté en 2022 une stratégie durabilité qui définit 
son engagement au niveau écologique, économique et social. 
Des champs d’action prioritaires ont été définis pour chacune 
des dimensions de cette stratégie. Caritas Suisse a pour objectif 
clair de réduire continuellement ses émissions. Pour ce faire, elle 
réalise régulièrement un bilan carbone pour calculer l’impact de 
ses activités et prendre des mesures permettant une réduction 
constante de ses émissions. Un fonds climat interne permet de 
soutenir les projets de Caritas qui contribuent à réduire son em-
preinte carbone et à atteindre les Objectifs de développement 
durable de l’Agenda 2030 de l’ONU. 

Centrale Caritas Suisse
Direction
Directeur : Peter Lack, lic. théol., dipl. NPO-Manager VMI

Secteur Finances et Administration, directeur suppléant : 
Hans Krummenacher-Wüest, économiste d’entreprise ES, 
expert-comptable diplômé

Secteur Coopération internationale : Dr Franziska Koller 

Secteur Études, Secteur Études et Politique depuis le 1er juillet 
2022 : Marianne Hochuli, lic. phil. (jusqu’au 30 juin 2022)
Andreas Lustenberger, MSc géographie, député au  
Grand Conseil, Baar ZG (depuis le 1er juillet 2022)

Secteur Projets Suisse : Bruno Bertschy, dipl. VMI (jusqu’au  
30 juin 2022) ; Françoise Vogel, lic. phil., dipl. NPO-Manager VMI 
(depuis le 1er juillet 2022)

Secteur Communication et Marketing :  
Elisabeth Karagiannis, lic. phil. 

Secteur Ressources humaines : Chantal Cornaz, lic. phil. 

Hans Krummenacher

Françoise Vogel

Chantal Cornaz

Franziska KollerPeter Lack

Elisabeth 
Karagiannis
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Responsable Politique et Affaires publiques, délégué de  
la Direction (cette fonction a été intégrée le 1er juillet 2022  
dans le nouveau Secteur Études et Politique) :  
Andreas Lustenberger, MSc géographie, député au  
Grand Conseil, Baar ZG (jusqu’au 30 juin 2022)

Commission de gestion
Président : Alois Bissig, avocat et notaire, Ennetbürgen NW 

Markus Köferli, dipl. theol., responsable de l’aumônerie du 
Conseil synodal de Zurich, Zurich 
Kurt Grüter, ancien directeur du Contrôle fédéral des finances, 
Berne 
Susana Garcia, directrice générale de l’AVASAD, Lausanne 
(depuis le 1er juin 2022)
Monika Otter, MAS Ethik FHNW, Freienbach SZ (depuis le  
1er juin 2022) 

Organe de contrôle 
BDO AG, Lucerne

Andreas  
Lustenberger

À propos de Caritas Suisse
Caritas Suisse aide des personnes en détresse en Suisse et dans 
une vingtaine de pays. Elle est membre du réseau international 
de Caritas. Celui-ci regroupe des organisations dans 165 pays.

Fin 2022, Caritas Suisse emploie 498 personnes, ce qui  
correspond à 397,93 postes à plein temps. Les 323 femmes 
représentent 64,9 % de l’effectif. Lequel est aussi composé de 
60,24 % de personnes actives à temps partiel. L’âge moyen est de 
42,1 ans. Environ 38,5 % des collaborateurs travaillent en Suisse 
romande. Ils sont 240 à être payés à l’heure, notamment en tant 
qu’interprètes ou dans le projet Caritas Care. Caritas Suisse em-
ploie en outre plus de 350 collaborateurs locaux dans les pays où 
elle réalise ses projets.



 

Des partenaires solides
du monde économique, politique et social

Ce sont des partenaires sans qui notre aide aux 
personnes en détresse ne serait pas possible. 
Merci beaucoup !

Entreprises Sunrise GmbH // ALDI SUISSE AG // MARS Suisse SA // Fédération des coopératives 

Migros // Orell Füssli Thalia AG // Payot SA // Schweizer Lunch-Check // KKL Luzern // Jacob Rohner  

AG // QoQa Services SA // Zürich Versicherungs-Gesellschaft AG // UBS AG // PwC Schweiz //  

Mofakult AG // thinkQ2 AG // Swiss Can Machinery AG // Liberty Global // Sutter Begg // Buchi Labor-

technik AG // Doetsch Grether AG Fondations Christa Foundation // Dachstiftung ACCENTUS //  

Däster-Schild Stiftung // Ernst Göhner Stiftung // Erika und Conrad Schnyder-Stiftung // Swiss Philan-

thropy Foundation // Fondation Alfred et Eugénie Baur // Fondation Philanthropique Famille Sandoz // 

Gebauer Stiftung // Leopold Bachmann Stiftung // Linsi Foundation // Rütli-Stiftung // SV Fondation //  

Ursula Zindel-Hilti Stiftung // Medicor Foundation // Somaha Stiftung // Stiftung Mercator Schweiz //  

Stiftung Sonnenschein // Stiftung Wegweiser // Müller-Möhl Foundation // TENco Foundation // 

T. & H. Klüber-Stiftung für Frieden und Lebenshilfe Confédération Direction du développement 

et de la coopération (DDC) // Office fédéral de la santé publique // Secrétariat d’État aux migrations 

(SEM) // Office fédéral de la culture // Office fédéral de la justice Cantons, villes, communes 
Canton de Fribourg // Canton du Valais // Société de la Loterie de la Suisse Romande // Kanton 

Basel-Stadt // Kanton Bern // Kanton Luzern // Kanton Schaffhausen // Kanton St. Gallen // Kanton 

Zürich // Stadt Zug // Stadt Zürich // Stadt Luzern // Stadt Bern // Stadt Uster // Stadt Illnau-Effre-

tikon // Gemeinde Zollikon Hautes écoles Fachhochschule Nordwestschweiz // Berner Fach-

hochschule für Agrar-, Forst- und Lebensmittelwissenschaften (HAFL) // ETH Zürich, Zentrum für 

Entwicklung und Zusammenarbeit (NADEL) // Institut Tropical et de Santé Publique Suisse (Swiss 

TPH) // Pädagogische Hochschule Zug, Institut für Internationale Zusammenarbeit in Bildungsfragen 
Institutions ecclésiastiques Association Fraternelle Romande // Schwestern vom Heiligen 

Kreuz // Communauté des Religieuses Trinitaires // Röm.-kath. Gesamtkirchgemeinde Bern und 

Umgebung // Katholische Kirche im Kanton Zürich // Kloster Heiligkreuz // Röm.-kath. Landeskirche  

Basel-Landschaft // Kath. Kirchgemeinde Luzern // Röm.-kath. Kirche Basel-Stadt // Röm.-kath. 

Landeskirche des Kantons Luzern // Kath. Kroatenmission // Bistum Basel // Diocesi di Lugano 
Donateurs bi- et multilatéraux Chaîne du Bonheur // Agence Française de Développement 

(AFD) // Amt für Auswärtige Angelegenheiten Liechtenstein (AAA) // Direction générale de la coopé-

ration internationale et du développement (EuropeAid) // Direction générale pour la protection civile 

et les opérations d’aide humanitaire européennes (ECHO) // European Trust Fund for Africa (EUTF) //  

Bureau de la coordination des affaires humanitaires (OCHA) // Agence des Nations Unies pour les 

réfugiés (UNHCR) // U.S. Department of State (USDOS) // Caritas Autriche // Caritas France //  

Caritas Liechtenstein // Caritas Luxembourg // Catholic Agency for Overseas Development (CAFOD) //  

Cordaid // Austrian Development Agency (ADA)
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« Nous souhaitons redonner 
quelque chose à la société. Avec 
Caritas Suisse, nous avons trouvé 
une partenaire qui jouit d’une 
grande confiance et d’une forte  
acceptation auprès de notre  
clientèle. Ensemble, nous aidons 
les familles touchées 
par la pauvreté en 
Suisse. » 

Jérôme Meyer
Directeur national d’Aldi Suisse

« Le projet ‹Zeit schenken› de 
youngCaritas est pour moi une affaire 
de cœur. J’aime découvrir de nou-
velles cultures. Une fois, lors d’un 
atelier de danse, nous avons répété 
des pas de danse de la culture des 
différents participants. J’ai beaucoup 
appris et j’aime partager ma joie et  
ma motivation avec tout le monde. » 

Andira Ammann
Bénévole au projet « Zeit  
schenken », une offre pour  
les jeunes requérants d’asile

« En tant qu’entreprise, nous avons 
toujours tenu à nous engager pour  
la société. Nos produits doivent  
permettre à tous de profiter de  
moments de plaisir et de bien-être. 
C’est pourquoi nous soutenons  
Caritas Suisse avec des pizzas  
Ristorante – pour des moments de 
plaisir, même avec un 
petit budget. » 

Bernhard Beyeler
Directeur général de  

Dr. Oetker AG

« Caritas Suisse est pour nous une 
partenaire professionnelle et compé-
tente. Nous partageons des valeurs 
telles que l’engagement responsable 
et la liberté individuelle. Nous avons 
soutenu l’aide d’urgence pour les  
réfugiés ukrainiens parce que des  
objectifs communs nous lient pour  
la défense des femmes et des  
enfants. » 

Carolina Müller-Möhl
Présidente de la Fondation  
Müller-Möhl

Caritas Suisse 
Secteur Communication et Marketing 
Adligenswilerstrasse 15 
Case postale 
CH-6002 Lucerne 
Téléphone : +41 41 419 22 22 
Courriel : info@caritas.ch
IBAN : CH69 0900 0000 6000 7000 4

Vous trouverez des informations détaillées sur nos projets  
sur le site Internet de Caritas Suisse : www.caritas.ch
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